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Revue de presse des Sans-Chemise 
- 16 septembre 2008 
 
Notre revue de presse publie des articles parus dans la presse d'ici et d'ailleurs. Les opinions 

émises dans ces textes ne reflètent pas nécessairement les positions des Sans-Chemise ou de ses 

membres. Le choix des articles est basé sur quatre grandes thématiques : l’assurance-emploi, 

l’assurance-chômage, l’économie et le marché du travail. Pour terminer, la revue de presse des 

Sans-Chemise n’a qu’un seul but, soit celui de vous informer.  

 

Bonne lecture !  

 
Comité communication- Sans-Chemise 
 
 

 
La Presse, 16 septembre 2008 - Élections fédérales 2008 : Harper courtise 
les travailleurs autonomes 
 
Le Parti conservateur promet d'accorder des prestations de maternité et parentales 
aux travailleurs autonomes canadiens s'il est reporté au pouvoir le 14 octobre. 
Cette promesse est largement destinée aux femmes, une tranche de l'électorat 
âprement courtisée dans cette campagne. 
 
Le Québec a déjà son propre régime depuis janvier 2006 qui permet aux travailleurs 
autonomes de toucher des prestations parentales. Stephen Harper s'inspire donc du 
programme existant au Québec pour l'offrir au reste du pays. Ce programme serait 
financé à même la caisse de l'assurance emploi fédérale. 
 
Les deux systèmes ont leurs différences. Le plan conservateur laisserait le choix 
aux travailleurs autonomes d'y contribuer, contrairement au Québec où c'est 
obligatoire. De plus, le système québécois est plus généreux. 
 
Le premier ministre Stephen Harper a fait cette annonce à Ottawa après avoir visité 
un salon de coiffure et de bronzage. L'Eurospa appartient à une mère et à ses deux 
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filles dans la vingtaine. M. Harper a présenté la mesure comme étant destinée aux 
entrepreneurs et propriétaires de petites entreprises. 
 
"Les travailleurs autonomes canadiens [] ne devraient pas avoir à choisir entre 
fonder une famille ou démarrer une entreprise à cause d'une politique 
gouvernementale", a déclaré le premier ministre. 
 
Or, comme en témoigne l'entreprise choisie pour la séance photo, c'est en grande 
partie l'électorat féminin que ciblaient les conservateurs. Le tiers des 2,6 millions de 
travailleurs canadiens visés par ce plan sont des femmes, ont-ils martelé. 
 
Cette tranche de l'électorat pourrait détenir la clé de la majorité que souhaitent les 
troupes de Stephen Harper. Généralement, le vote féminin penche du côté des 
libéraux. Mais cette fois-ci, les conservateurs semblent avoir trouvé grâce à ses 
yeux. Un vaste sondage Environics Research mené pour Radio-Canada peu avant 
le déclenchement des élections plaçait les bleus devant les rouges de Stéphane Dion 
à ce chapitre. 
 
Après une première semaine de campagne passée à sillonner tout le pays d'est en 
ouest, le chef conservateur se concentre donc cette semaine sur les deux 
provinces qui décideront vraisemblablement du sort politique du pays dans un 
mois: le Québec et l'Ontario. 
 
Il a prononcé un discours partisan à London hier soir devant quelque 800 
partisans. Il sera dans la province pendant encore quelques jours, pour ensuite 
prendre la route du Québec, où il doit rester jusqu'à samedi. 
 
Hugo De Grandpré 
 
************************************ 
 
Le Soleil, 16 septembre 2008 - Élections fédérales 2008 : Travailleurs 
autonomes, enfantez! 
 
Le chef conservateur, Stephen Harper, compte donner accès aux travailleurs 
autonomes (TA) à des prestations pour congé de maternité et parental. À l'heure 
actuelle, cette catégorie de travailleurs ne cotisent pas à l'assurance-emploi et n'ont 
donc pas droit aux prestations. La cotisation se fera sur une base volontaire. Les 
prestations seront les mêmes que pour les travailleurs réguliers. Les TA devront 
cotiser pendant six mois avant d'avoir droit aux prestations. Selon M. Harper, cette 
mesure toucherait un million de femmes canadiennes. 
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Jean-François Néron  
 
************************************ 
 
Le Soleil, 16 septembre 2008 - Élections fédérales 2008 : Gilles Duceppe 
reprend à son compte la grogne des artistes 
 
Après une semaine de misère où des "frères" du Bloc québécois ont remis en 
question, deux fois plutôt qu'une, la pertinence du parti à Ottawa, les coupes du 
gouvernement Harper en culture dénoncées par l'industrie ont offert, hier, au chef 
Gilles Duceppe l'occasion de rappeler les raisons de sa présence dans la capitale 
fédérale. 
 
"On a pu entendre encore une fois, hier soir (dimanche), lors du Gala des 
Gémeaux, la colère des artistes et des artisans de la télévision contre Stephen 
Harper et les conservateurs. Les compressions des conservateurs en culture sont 
vertement critiquées partout au Québec, dans toutes les régions (...)", a expliqué le 
chef bloquiste de passage à Rouyn-Noranda. 
 
Il a aussi rappelé qu'en dépit de la vitalité du secteur culturel, qui est l'un des 
secteurs économiques qui connaissent la plus forte croissance, avance-t-il, le 
gouvernement Harper n'a pas hésité à sabrer 45 millions de dollars dans les 
programmes destinés à aider le secteur culturel. Selon M. Duceppe, "Stephen 
Harper a montré sa profonde ignorance de la réalité économique du Québec et de 
ses régions". 
 
Le Bloc propose plutôt de rétablir les programmes ciblés par les coupes, la 
reconnaissance de la culture québécoise et le transfert des pouvoirs et des budgets 
fédéraux dans ce domaine. Pour aider les artistes, il souhaite aussi l'étalement des 
revenus, la création d'un cadre permettant d'avoir accès à l'assurance-emploi ou 
encore une exemption d'impôt relative aux droits d'auteur, comme le fait déjà le 
gouvernement du Québec. 
 
De son côté, Stephen Harper ne semble pas avoir été secoué par la pluie de 
critiques entendue notamment lors du Gala des prix Gémeaux. Au contraire, il a 
même mentionné, hier, que son gouvernement avait gonflé de 8 % le budget du 
ministère du Patrimoine. Selon des chiffres compilés par Radio-Canada, il appert 
que le budget du Patrimoine aurait augmenté, mais que la part versée aux arts et à 
la culture aurait plutôt diminué. 
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Un répit 
La journée avait mal commencé pour le Bloc, dont la pertinence à Ottawa a été 
encore une fois remise en question par cinq anciens députés du parti dans La 
Presse. Selon eux, le Bloc est devenu "un groupe d'intérêt qui défend surtout les 
besoins des syndicats". L'ex-député Ghislain Lebel a même commenté que le Bloc 
"est un échec. On a manqué notre coup". 
 
Toujours hier, dans Le Devoir, 11 anciens députés signaient une lettre, declarant 
que le parti avait toujours sa place à Ottawa. 
 
M. Duceppe a lui aussi réagi à ce vent de contestation. "On dit ça à chaque 
campagne, puis à chaque campagne ce sont les Québécois qui décident et ils nous 
élisent en majorité. Ça va être ça ce coup-là aussi." 
 
La semaine dernière, l'ex-ministre péquiste Jacques Brassard a tenu des propos 
similaires. 
 
Jean-François Néron  
 
************************************  
 
CNW Telbec, 11 septembre 2008 : Elections fédérales - La FECQ et la FEUQ 
présentent leurs plateformes de revendications 
 
Cet après-midi, la Fédération étudiante collégiale du Québec (FECQ), ainsi que la 
Fédération étudiante universitaire du Québec (FEUQ) ont dévoilé leursplateformes 
de revendications dans le cadre des présentes élections fédérales. 
 
"Nous croyons que pour que les jeunes se sentent interpellées par la campagne 
électorale, il faut traiter d'enjeux qui les touchent. Pour ce faire, l'éducation doit 
être au coeur des préoccupations des partis fédéraux. Un consensus existe au sein 
des acteurs du milieu de l'éducation et de la société québécoise; il faut un retour de 
l'investissement fédéral en éducation postsecondaire à la hauteur de 1994, soit une 
hausse des transferts de 3,5 milliards de dollars. Un tel engagement saura mobiliser 
la jeunesse afin de se rendre aux urnes le 14 octobre!" ont mentionné d'entrée de 
jeu David Paradis, président de la FEUQ, et Xavier Lefebvre Boucher, président de 
la FECQ. 
 
M. Paradis a renchéri "L'effort du fédéral en recherche universitaire doit être à la 
hauteur des ambitions que nous nous fixons dans une économie du savoir. Les 
conseils subventionnaires de recherche doivent avoir les moyens de soutenir 
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l'innovation et le développement du savoir. Pour ce faire, nous demandons 1,5 
milliard pour les conseils et un financement couvrant au moins 65 % des frais 
indirects de recherche. C'est bien beau de mettre sur pieds de beaux laboratoires, 
mais il faut les sommes pour les opérer." 
 
Suite à l'annonce du remplacement prochain de la Fondation canadienne des 
bourses d'études du millénaire par le Programme canadien de subvention aux 
étudiants, les deux présidents des fédérations étudiantes se questionnent sur 
l'impact de cette nouvelle situation : "Grâce à l'entente que Québec et les 
fédérations étudiantes avaient négociée avec la Fondation des bourses du 
millénaire, les étudiants s'assuraient d'avoir un meilleur programme de prêts et 
bourses. Le Québec ayant son propre programme d'aide financière aux études, il 
est nécessaire que les sommes du nouveau programme dédiées au Québec lui 
soient versées afin que le gouvernement québécois puisse s'en servir entièrement 
pour abaisser le plafond de prêt et bonifier son régime de prêts et bourses." 
 
"Les régions ne doivent pas rester en plan, a ajouté M. Lefebvre Boucher. Nous 
demandons aux partis de rappeler le projet de loi - C-207 - qui incitait les nouveaux 
diplômés à s'installer en régions grâce à un crédit d'impôt de 8 000$ sur trois ans. 
Ce projet de loi avait rallié une majorité à la Chambre des communes, mais tombe 
malheureusement à l'eau avec le déclenchement des élections. C'est un projet non 
seulement pour la jeunesse, mais aussi pour les régions et le développement social 
et économique du Québec." 
 
"Les jeunes doivent aussi être traités sur un pied d'égalité avec leurs ainés. Nous 
nous interrogeons toujours sur l'iniquité dont est victime la jeunesse qui entre sur le 
marché du travail. En effet, on demande aux arrivants sur le marché du travail 910 
heures de travail pour avoir droit aux prestations d'assurance-emploi, alors que 
c'est de 320 à 700 heures qui sont exigées pour les autres travailleurs. Les partis 
fédéraux doivent s'engager afin de mettre fin à cette pratique que nous jugeons 
discriminatoire" a insisté M. Paradis. 
 
Les plateformes de revendication de la FECQ et de la FEUQ abordent aussi 
d'autres enjeux : les étudiants internationaux, le développement durable, la 
mondialisation, les programmes sociaux, la propriété intellectuelle, le déséquilibre 
fiscal et plusieurs autres.  
 
La Fédération étudiante collégiale du Québec (FECQ) et la Fédération étudiante 
universitaire du Québec (FEUQ) représentent ensemble près de 160 000 étudiants 
au Québec. 
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Renseignements: Dany St-Jean, attaché de presse FEUQ, bureau, (514) 396-3380, 
cell.: (514) 212-5457; Merlin Trottier-Picard, vice-président FECQ, bureau: (514) 
396-3320, cell.: (514) 554-0576 
 
************************************  
 
La Presse, 11 septembre 2008 - Élections fédérales 2008 : McGuinty 
intervient dans la campagne 
 
Devant la perspective de nouvelles pertes d'emplois dans le secteur manufacturier 
en Ontario, le premier ministre de la province, David McGuinty, a affirmé hier que 
son homologue fédéral, Stephen Harper, a tort de dire que le système d'assurance 
emploi est juste envers les travailleurs ontariens. M. McGuinty a soutenu que 
l'Ontario se fait flouer de plus de 2 milliards par an en prestations d'assurance 
emploi. M. Harper a expliqué la situation du régime d'assurance emploi en disant 
que l'Ontario ne compte pas autant de travailleurs saisonniers que d'autres 
provinces. 


